
Yvelines. Quel projet pour le site archéologique de la ferme 
d'Ithe ? 

Un projet de création d'un centre d'interprétation d'architecture et du patrimoine, un 
lieu d'expression du territoire, est à l'étude sur le site archéologique de la ferme 
d'Ithe. 

 
 
Le site de l’agglomération antique de Diodorum, sur les communes de Jouars-Pontchartrain et du 
Tremblay-sur-Mauldre (Yvelines), a été découvert dans les années 90. Depuis de nombreuses fouilles 
ont été réalisées. Un projet de centre d’interprétation d’architecture et du patrimoine est en 
projet. (©78Actu) Par Marie Vermeersch Publié le 31 Mar 22 à 21:12  

C’est une exceptionnelle découverte qui a eu lieu dans les années 90, dans la vallée de la Mauldre, 
sur le territoire de Jouars-Pontchartain et du Tremblay-sur-Mauldre (Yvelines). 

À l’occasion de fouilles archéologiques réalisées lors des travaux de la déviation de la RN12, le site 
de l’agglomération antique de Diodorum, qui s’étendait sur 40 ha, a été mis au jour. 

Un site occupé en continu depuis le 1
er

 siècle 

L’archéologue de l’INRAP, Olivier Blin et son équipe, ont identifié une cité gallo-romaine. Parmi les 
vestiges retrouvés : des villas, des sanctuaires, des ruines d’un théâtre antique ou encore une 
nécropole, ou encore le dépotoir d’un boucher, ainsi que la découverte de milliers d’objets de la vie 
quotidienne (céramiques, gobelets, pots, pièces de monnaies, bijoux,…), témoins des activités 
commerciales et artisanales de l’époque. 

Le site aurait même eu une spécialité selon les archéologues : la fabrication de rillettes de moutons 
réservés à l’exportation. 

https://actu.fr/auteur/marie-vermeerch


« C'était une agglomération carrefour car elle était située au croisement d'axes importants Paris-
Dreux, vers Chartres et elle faisait également le lien entre la vallée de la Seine et la vallée de la Loire. 
Elle jouait un rôle important économiquement. » 
Olivier BlinArchéologue 

Si aujourd’hui, la grande majorité des villes antiques se trouvent sous nos villes actuelles, cette 
découverte en milieu rural a permis de découvrir « un site qui a été occupé en continu depuis le 
I
er

 siècle, avec ensuite des traces d’occupation mérovingienne, dont la plus vieille église des Yvelines, 
puis carolingienne jusqu’à nos jours. » 

Aujourd’hui, une partie du site antique, conservée in situ grâce à des techniques de préservation, se 
trouve aujourd’hui sous la Nationale 12. Mais des fouilles se poursuivent toujours. Notamment sur les 
ruines de la ferme d’Ithe qui se trouvent sur les vestiges gallo-romains. 

Au départ il s’agissait d’une grange, construite au XII
ème

 siècle, fondée par l’abbaye des Vaux-de-
Cernay. La ferme a ensuite été rachetée par Louis de Phélypeaux, propriétaire du château de Jouars-
Pontchartain. Puis elle a été en activité jusque dans les années 60 avant d’être abandonnée. 

En 2004, des fouilles « programmées » ont été entreprises et des programmes triennaux sont mis en 
place depuis 2012. Des chantiers écoles réalisées avec les étudiants de Paris I, Paris IV mais aussi la 
prestigieuse école des Chartres. 

« En 10 ans de fouilles, entre 400 et 500 étudiants, sont venus travailler sur le site. » 
Olivier BlinArchéologue 

En parallèle, avec la collaboration du groupement Remparts, la chapelle du XVIII
e
, construite sur les 

soubassements d’une chapelle cistercienne, a été restaurée. 

De plus en plus de visiteurs 

De son côté, l’association Apsadiodrum, crée en 2012, et qui a pour directeur scientifique Olivier Blin, 
s’est donné pour objectif de sauvegarder, étudier, mettre en valeur et promouvoir le patrimoine 
culturel, historique et archéologique. Lors de journées du patrimoine ou des journées de l’archéologie, 
ce sont à chaque fois entre 800 et 1 000 personnes qui sont accueillies. 

 Yvelines. Le site antique du Diodorum veut se faire connaître davantage 

Avec l’embauche d’une médiatrice culturelle l’an dernier, le site s’ouvre encore davantage au public. 
Interventions en milieu scolaire, mise en place d‘ateliers (initiation à la poterie gallo-romaine, relevé 
du bâti, fabrication de briques crues…), organisation de stages pour les enfants pendant les vacances 
scolaires.. Le site, dans l’esprit des locaux, n’est plus juste un amas de ruines le long de la route de 
Bazoches mais bel et bien un lieu qui attire de plus en plus de monde. 

Un centre d’interprétation d’architecture et du patrimoine 

Un intérêt croissant des visiteurs qui pousse l’association, (N.D.L.R. : elle regroupe 10 communes du 
territoire), à voir plus loin. Son souhait, en partenariat avec la DRAC, est de créer d’ici quelques 
années un CIAP (Centre d’interprétation d’architecture et du patrimoine) à la ferme d’Ithe. 

« Concrètement, il s'agit d'un établissement culturel de proximité qui dispose d'un centre de recherche 
pour les fouilles, d'hébergements, d'une bibliothèque, mais également un espace muséographique 
avec des expositions temporaires. L'idée, c'est que ce lieu soit l'expression du territoire. Si le 
programme scientifique se poursuit, on peut aussi, en partant de la ferme d'Ithe, raconter la riche 
histoire du territoire qui va de l'antiquité à l'époque de contemporaine. » 
Olivier BlinArchéologue 

https://sites.google.com/view/apsadiodurum
https://actu.fr/ile-de-france/jouars-pontchartrain_78321/yvelines-le-site-antique-du-diodorum-veut-se-faire-connaitre-davantage_39496781.html


Du sarcophage de Méré aux fresques gallo-romaines de la Millière aux Mesnuls jusqu’au musée d’art 
naïf de à Vicq qui ne va pas tarder à rouvrir ou encore à la maison Jean-Monnet à 
Bazoches. L’objectif à terme étant également de créer des parcours touristiques que pourront 
vendre les tour-opérateurs et qui pourraient avoir des retombées économiques importantes pour 
la haute vallée de la Mauldre. 

« C’est un projet qui se construit dans le temps mais nous sommes en train d’y arriver », déclare 
Bertrand Triboulot, de la Drac, qui a financé une étude pour réfléchir à l’avenir de la vallée de la haute 
Mauldre dans 35 ans. 

De son côté, l’association Apsadiodorum travaille sur le projet. « Après plusieurs réunions de travail, 
les élus des communes adhérentes se réuniront le 23 avril pour décider s’ils souhaitent ou non créer 
un groupement d’intérêt public, qui sera la base pour se lancer. Puis ils devront faire voter leurs 
conseils municipaux pour entériner la décision », détaille Michel Recoussines, le président de 
l’Apsadidorum et maire de Méré. 

Le projet qui vise à s’approprier son patrimoine de proximité, est lancé mais il n’en est qu’à ses 
débuts. D’autant que le financement d’un Centre d’interprétation d’architecture et du patrimoine se 
chiffre en millions d’euros. 

Le saviez-vous ? 

Les ruines de la ferme d’Ithe ont été un lieu de prédilection pour les tournages de films, au total une 
quarantaine. Parmi eux, des scènes de Paris brûle-t-il ? La Grande Vadrouille, La 7ème compagnie ou 
encore Le jour le plus long y ont été tournées. 


